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Il y a des enfances qui ont besoin de se nourrir de mythes et de mystères, et de vagabonder vers des ailleurs lointains.


Les multiples vestiges médiévaux de la vallée de la Dordogne, dans ce Périgord où j’ai grandi, m’ont offert cet espace d’évasion et de rêverie. Immergée dans ces lieux imprégnés de mémoires, il m’est souvent arrivé de rêver que le voile du passé se déchirait en un instant pour me révéler ces vies d’autrefois. Les impressionnantes murailles des châteaux forts au sommet des falaises, les villages perchés encore protégés par leurs remparts, les vieilles chapelles enfouies dans la forêt, ont nourri en moi une irrésistible attirance pour ces pierres chargées d’histoire.


Les paysages de cette vallée sont encore largement tributaires de l’époque médiévale, des splendeurs architecturales et religieuses de l’art roman, du développement des bastides et des villes franches, de l’épopée militaire et spirituelle des Templiers, des brassages de population liés aux nombreux pèlerinages, ainsi que de la personnalité hors du commun de têtes couronnées aujourd’hui passées à la postérité, telles qu’Aliénor d’Aquitaine et Richard Cœur de Lion.


C’est un réel plaisir aujourd’hui pour moi, fille du pays, de reprendre le cours de mes rêveries, et de convier l’amoureux du patrimoine à un voyage au fil de cette vallée rieuse, classée au patrimoine mondial par l’UNESCO, depuis ce que l’on nomme aujourd’hui le Périgord Noir jusqu’à la Haute Auvergne.




En cette fin de Moyen Age …


La rivière Dordogne traverse l’un des plus puissants territoires de l’Occident médiéval : le duché d’Aquitaine, dont les frontières n’ont cessé de bouger tout au long du Moyen Age. Fiefs et arrière-fiefs y connurent des heures tantôt glorieuses tantôt calamiteuses.


Rattaché par un lien de vassalité au minuscule royaume de France au 11ème siècle, le duché passe sous domination anglaise au siècle suivant à la suite du mariage de la très convoitée Aliénor d’Aquitaine avec le bouillant Henri Plantagenêt, futur roi d’Angleterre.


Les 11ème et 12ème siècles voient également le plein développement de la féodalité, ainsi que l’omnipotence des ordres religieux. Des donjons, des forteresses, des prieurés et des monastères s’élèvent un peu partout, transformant les paysages et donnant vie à la rivière. D’abord frontière entre l’Auvergne et le Limousin, la Dordogne devient ensuite un axe commercial doublé d’une fluctuante et improbable ligne de démarcation entre possessions anglaises et possessions françaises, notamment lorsque l’héritier capétien du trône de France, Philippe Auguste, entreprend de reconquérir une grande partie des terres d’Aliénor et d’y établir des cités d’un nouveau genre, les bastides, afin d’y asseoir militairement et politiquement son autorité.


Au milieu du 14ème siècle, la guerre de Cent ans ainsi qu’une terrible épidémie de peste, déciment un tiers de la population. Les récoltes sont perdues, des châteaux et des édifices religieux sont abandonnés. C’est presque une apocalypse, un châtiment de Dieu ! Nul n’est épargné. La mort fauche les pauvres comme les riches ! Un obscur linceul semble recouvrir cette civilisation médiévale pourtant si prospère.
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